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Mot de la directrice

Par Huguette Vigneau

Le journal L’Écoute est toujours une occasion qui m’est donnée de m’adresser à tous les membres et à tous les collaborateurs de l’APHV-BSL. Au quotidien, à travers le soutien individuel, la planification de nombreuses activités de groupes et de multiples implications de représentation et de défenses collectives des droits, sans oublier la gestion administrative, je m’efforce toujours de mettre l’accent sur l’amélioration de la qualité de vie des personnes aux prises avec une perte de vision.
Les gens que nous accueillons à l’APHV-BSL ont une perte de vision qui varie beaucoup d’une personne à l’autre. Cependant, dans notre société organisée en fonction d’une vision parfaite, pas besoin d’avoir une cécité totale pour vivre des situations handicapantes. Pour ma part, bien que je sois atteinte d’une dégénérescence maculaire totale, ce qui me prive de ma vision de précision, je n’oublie pas les nombreux obstacles rencontrés dès le début de ma perte de vision. Bien que j’aie appris à vivre avec, cela ne s’est pas fait d’un coup de baguette. Pour avoir des services et pour bénéficier des programmes sociaux ainsi que des technologies d’adaptation, il a fallu que des gens me disent que cela existait. Puis, en côtoyant d’autres personnes aux prises avec une perte de vision, j’ai aussi découvert, au fil des années, bien des trucs, mais j’ai surtout appris que Voir autrement, c’est possible.
C’est dans cette optique que l’APHV-BSL lance le projet PERSONNES HANDICAPÉES VISUELLES EN ACTION. Depuis 25 ans, l’APHV-BSL a développé diverses activités de groupe. Nous sommes à un tournant où nous devons consolider nos services et développer d’autres types de rencontres qui nous permettront de rejoindre les personnes qui pourraient bénéficier de nos services, mais qui pourraient aussi apporter leur contribution à travers les échanges et leurs expériences. C’est ensemble que nous pourrons voir un peu plus loin!
Les gens qui sont déjà inscrits à l’APHV-BSL recevront des invitations à nos rencontres, mais nous enverrons aussi des communiqués dans les médias et bien sûr, nous annoncerons nos activités sur notre page Facebook.
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En attendant, n’hésitez pas à nous contacter si vous ou un de vos proches avez besoin d’information sur nos services ou sur les moyens de faire face à la perte de vision. 
Bonne fin de saison hivernale!

Mot du Président

Par Jimmy Turgeon Carrier

Chers lecteurs, chères lectrices,
C’est avec un énorme plaisir que je tiens à m’adresser à vous en tant que votre président de l’Association des personnes handicapées visuelles du Bas-Saint-Laurent. Pour ceux qui ne sont pas au courant, je suis en fonction à la présidence depuis le mois de juin dernier. Plusieurs défis se sont présentés à moi depuis que je suis arrivé en fonction. Je ne vous cacherais pas qu’au début, je ne savais pas trop par où commencer. Petit à petit, j’ai commencé à mettre mes couleurs au sein de l’Association. Chausser les chaussures de M. Banville n’a pas été une tâche facile à accomplir, mais avec l’aide de mes collègues du conseil d’administration, la transition s’est effectuée tout en douceur. 
Une fois la transition effectuée, je me suis mis à la tâche afin d’être une ressource pertinente pour les différents comités de travail et pour amener un vent de changement au sein de l’APHV-BSL. Afin de consolider nos activités, différents comités de travail ont été mis sur pied durant l’année et nous en sommes très fiers. 

En m’adressant à vous, je veux remercier tous les gens qui s’impliquent, qui participent de près ou de loin afin de faire un pas de plus vers l’inclusion sociale des personnes vivant avec un handicap visuel. Sachez qu’il reste beaucoup de travail à faire afin de faire changer les mentalités. C’est ce dont nous nous sommes aperçus lors de la Semaine québécoise de la canne blanche.  
Malgré le fait que les gens sont plus sensibilisés à notre cause, il reste beaucoup de travail à effectuer afin d’informer la population sur la déficience visuelle. Nous devons nous tenir aux aguets pour intervenir auprès des différents décideurs et cela commence par des petits gestes simples dans le quotidien. Nous espérons que notre intervention auprès du maire de Rimouski M. Marc Parent donnera des résultats concrets à l’avancement de nos demandes pour veiller à la sécurité des piétons handicapés visuels et pour faire un pas de plus vers l’inclusion sociale des personnes en situation de handicap visuel.

Si vous avez besoin que l’on vous écoute, que l’on vous informe, que l’on vous invite à participer à nos groupes d’entraide et que l’on défende vos droits, n’hésitez pas à contacter l’Association et nous tenterons de vous aider au meilleur de nos connaissances. Sachez que : Voir autrement c’est possible ! 
[image: image4.png]




[image: image5.png]


Sensibilisation
Par Éric Côté
Bonjour à tous! Voici où nous en sommes avec les différentes activités de sensibilisation offertes dans les établissements d’enseignement du Bas-St-Laurent. Rappelons que l’atelier « Pour voir autrement » est destiné aux élèves de troisième cycle des écoles primaires. Comme à l’habitude, au mois de janvier, nous avons fait parvenir un communiqué par courriel dans les écoles afin d’offrir les ateliers. Les enseignant(e)s intéressé(e)s sont invité(e)s à entrer en contact avec nous pour planifier un moment pour notre visite. 

Voici les écoles que nous avons visitées dans les quatre commissions scolaires du Bas-St-Laurent de novembre 2017 à février 2018. Pour la commission scolaire des Monts-et-Marées, nous sommes allés à l’école Zénon-Soucy de Matane. Pour la commission scolaire du Fleuve-et-des-Lacs, nous sommes allés à l’école Desbiens de Dégelis. Pour la commission scolaire des Phares, nous sommes allés à l’école D’Auteuil et à l’école de la Rose-des-Vents de Rimouski.

Nous offrons aussi l’atelier « Une ouverture vers l’inclusion sociale » qui est destiné aux élèves de secondaire trois à cinq. Nous sommes donc allés rencontrer trois classes de secondaire 3 à l’école polyvalente St-Pierre de Rivière-du-Loup. Souvent, je retrouve des élèves qui avaient déjà participé à l’atelier au primaire et qui sont maintenant devenus des adolescents. C’est l’occasion de leur donner un complément d’information et aussi répondre à leurs nombreuses questions. En tout, nous avons rencontré 281 élèves pour leur parler de la réalité vécue par les personnes handicapées visuelles. D’autres activités sont à venir au printemps et il nous reste encore de la place à notre calendrier. Si vous connaissez des groupes de personnes qui souhaitent recevoir de l’information au sujet du handicap visuel, vous pouvez leur dire de nous contacter à l’Association.
Semaine de la Canne blanche

Par Éric Côté

La Semaine de la canne blanche est pour nous une occasion de sensibiliser la population du Bas-Saint-Laurent à la réalité vécue par les personnes handicapées visuelles. Cette année, nous avons choisi comme thème : « Respecter l'autonomie et la sécurité des piétons handicapés visuels, c’est d’abord respecter le code de la sécurité routière ». Notre objectif était de sensibiliser les automobilistes au respect du code de la sécurité routière en expliquant comment les personnes handicapées visuelles apprennent à se déplacer.

Avec la collaboration de la Sûreté du Québec, le mardi 6 février, nous avons distribué des tracts d’information dans l’entrée du IGA et de la pharmacie Jean Coutu sur le boulevard Jessop à Rimouski. Ensuite, le jeudi 8 février, nous sommes allés distribuer des tracts à Rivière-du-Loup en face du Jean Coutu sur la rue Lafontaine et au centre commercial.

Nous avons aussi invité le maire de Rimouski et la mairesse de Rivière-du-Loup à traverser à l’aveugle sur un feu piéton sonore. Madame la mairesse Vignet nous a exprimé ses regrets de ne pouvoir participer, car elle était à l’extérieur de la région à la date prévue. Quant au maire de Rimouski, monsieur Marc Parent, il a accepté de relever le défi. Évidemment, nous lui avons donné quelques conseils pour qu’il puisse traverser en toute sécurité. Monsieur Parent nous a dit avoir apprécié son expérience, ce qui lui a permis de mieux saisir l’importance du bon fonctionnement d’un signal sonore.

Nos actions de la Semaine de la canne blanche ont été couvertes par les médias régionaux : Radio-Canada, CIMT (TVA) ainsi que les journaux L’Avantage et l’Info-Dimanche. Nous avons aussi accordé une entrevue à la radio communautaire CKMN à Rimouski. 

En tout, pour les activités de sensibilisation au Bas-Saint-Laurent, nous avons distribué 900 tracts d’information. Nous espérons aussi avoir touché un bon nombre de personnes par nos apparitions dans les différents médias. 

Un gros merci à tous les gens qui se sont impliqués afin de souligner la Semaine de la canne blanche 2018 : le maire de Rimouski, la sergente Julie Gagné ainsi que le sergent Dave Ouellet et ses collègues de la Sûreté du Québec, mesdames Monique Bélanger et Marjolaine Lafond ainsi que messieurs Gino Soucy et notre président monsieur Jimmy Turgeon Carrier. Merci aux gens du IGA et du Jean Coutu ainsi que du centre commercial de Rivière-du-Loup. Enfin merci à toute la population pour son écoute. 
Voici le tract d’information que nous avons distribué : 

SEMAINE DE LA CANNE BLANCHE
Respecter l'autonomie et la sécurité des piétons handicapés visuels, c’est d’abord 

RESPECTER LE CODE DE LA SÉCURITÉ ROUTIÈRE

La personne avec une perte de vision apprend à se déplacer dans les rues de façon autonome et sécuritaire. Elle compte sur le fait que les automobilistes lui cèdent le passage aux endroits prévus au Code de la route.

· Lorsqu’elle traverse sur un feu de piéton sonore, la personne ayant une perte visuelle doit tenir pour acquis qu’aucun automobiliste, dans son empressement, ne passera sur le feu rouge. 

· Lorsque c’est au tour du piéton de traverser la rue, celui-ci s’attend à ce que le passage piétonnier soit dégagé. Si un automobiliste dépasse la ligne d’arrêt et obstrue le passage piétonnier, il peut être dangereux pour la personne ayant une perte de vision de devoir contourner la voiture et ainsi se retrouver dans la rue.

· En l’absence d’un feu piéton sonore, la personne ayant une perte de vision, traverse la rue sur le feu vert en utilisant le trafic parallèle pour se guider. Elle s’attend à ce que l’automobiliste qui tourne à gauche ou à droite la voit et la laisse passer. Si un automobiliste tourne et passe trop près du piéton, cela peut être stressant pour ce dernier.
Merci de respecter l’autonomie et la sécurité des piétons!

Merci de respecter le Code de la sécurité routière!

Activités de Groupe
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Par Virginie Breton
Rencontre de groupe à Rimouski
Le 2 novembre dernier, les participants se sont réunis au Traiteur Suzie Quimper pour un déjeuner-causerie pluvieux, mais sympathique. C’est madame Suzanne Verreault de Coup de main à domicile qui est venue présenter cette entreprise d’économie sociale qui existe depuis 25 ans. C’est la quatrième plus grande entreprise d’économie sociale au Québec. Coup de main à domicile compte 200 travailleurs/travailleuses, 11 employés administratifs et ils desservent 1 900 clients dans la MRC de Rimouski-Neigette. Ils offrent différents services à domicile comme les soins d’hygiène, l’entretien ménager, la prise de médication, les repas, les courses, le répit pour les proches aidants, etc. Également, ils donnent des reçus aux fins d’impôts. Ils essayent le plus possible d’offrir des services sur une base régulière par la même personne afin de favoriser la création d’un lien de confiance. Cette entreprise, qui a des valeurs communautaires, réinvestit ses profits à l’interne afin d’offrir de meilleurs services.  
Après le temps des Fêtes, nous nous sommes réunis à nouveau au Traiteur Suzie Quimper le 11 janvier 2018. Les participants étaient contents de se retrouver pour assister à la conférence donnée par M. Marcel Lebel, qui est venu présenter la biographie qu’il a écrite sur l’un de nos membres et que nous avions fait tirer en cadeau à la fête de Noël de Rimouski. M. Lebel est le neveu par alliance de l’un de nos membres à l’Association, soit M. Emmanuel Fillion. M. Lebel est venu nous raconter comment il a procédé pour rédiger ce livre et nous parler de ce qu’il contient. Les personnes qui souhaitent se procurer la biographie « Emmanuel Fillion revoit sa vie » peuvent se rendre à la librairie L’Alphabet à Rimouski. Le livre comprend une version CD pour en faire la lecture audio et l’ensemble se vend au coût de 25$. Cela est une belle occasion pour en apprendre davantage sur la réalité d’une personne vivant avec un handicap visuel.
Rencontres de groupe à Rivière-du-Loup
Le 16 novembre dernier, les participants se sont réunis une dernière fois avant la Fête régionale de Noël. C’est M. Justin Labrie, directeur des services bénévoles du Centre d’action bénévole des Seigneuries, qui est venu présenter cette entreprise d’économie sociale à but non lucratif. Le Centre d’action bénévole de Rivière-du-Loup  est composé de 130 bénévoles, 60 préposés au domicile et 11 employés administratifs. Ensemble, ils offrent différents services sur le territoire de la MRC de Rivière-du-Loup. Par exemple, ils offrent de l’accompagnement au transport, de l’aide aux formulaires, de la popote roulante, des services d’aide à la vie domestique, des visites amicales et plus encore. Ils offrent aussi de l’aide aux proches aidants et le programme PAIR qui permet de recevoir un appel de sécurité ou un rappel de prise de médicaments à heures fixes, et ce, gratuitement. Plusieurs autres services sont offerts. Alors, n’hésitez pas à les contacter pour en apprendre davantage au 418-867-3130 ou sur leur site internet au www.gensdecoeur.com.
C’est le 17 janvier que les participants ont pu se retrouver à la salle communautaire du Parc Cartier pour un café-rencontre suite aux temps des Fêtes. Lors de cette rencontre, les participants ont pu prendre un temps d’arrêt pour faire un bilan de leur année 2017 et penser à la trajectoire de leur année 2018 à venir. En nous basant sur l’exercice de Mme Karène Larocque, spécialisée en auto-développement, nous avons échangé sur les dix exercices qu’elle propose aux gens pour partir l’année du bon pied. Par exemple, elle invite les gens à faire une liste des choses dont ils sont fiers de leur année 2017 et ce qu’ils ont appris. Également, elle propose aux gens d’écrire une fois par semaine une gratitude sur un papier commença par « Merci la vie… » et de le déposer dans un récipient. Le 31 décembre 2018, ce sera le moment d’ouvrir ce pot et de faire la lecture de vos papiers afin de vous remémorer de beaux souvenirs! 
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Retour sur la Fête régionale de Noël 2017
Dame Nature a été de notre côté encore une fois et a permis aux membres de l’Association de se rencontrer pour célébrer l’arrivée du temps des Fêtes. Le 6 décembre dernier, nous étions 66 personnes réunies pour fêter Noël à la salle communautaire de Ste-Odile à Rimouski. Ce sont des gens de Rivière-du-Loup, Trois-Pistoles, Rimouski, Mitis et Amqui qui se sont déplacés pour participer à cette demi-journée bien remplie. En effet, cette journée a commencé en chanson avec le chansonnier monsieur Martin Poitras qui nous a fait chanter des chansons du temps des Fêtes. Par la suite, nous avons eu un diner réconfortant suivi des jeux de la « chaise musicale » et du « Cercle ». Également, il y a eu un peu de danse et les traditionnels tirages de cadeaux. Merci à tous d’avoir participé en grand nombre encore cette année! 
Rencontre de groupe à Amqui

Le 8 décembre dernier, les participants des activités de groupe à Amqui se sont réunis pour célébrer le temps des Fêtes qui approchait à grands pas. À l’image de la fête régionale de Noël à Rimouski, les participants ont pu se réunir autour d’un bon repas afin de diner ensemble et de discuter. Ils ont participé à un jeu-questionnaire de Noël pour se mettre dans l’ambiance des Fêtes. C’est l’équipe des « Trois rois mages » qui a remporté le pointage de cette rencontre! Félicitations à vous et merci à tous les participants d’être venus!
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Rencontre de groupe à Matane

C’est mercredi le 20 décembre dernier que les participants aux rencontres de groupe à Matane ont pu se retrouver à la salle des Mooses. La rencontre était censée se dérouler le 13 décembre, mais comme Dame Nature n’était pas de notre côté, nous avons dû repousser la date à la semaine d’après. Ce fut une rencontre empreinte de la magie des Fêtes grâce au jeu-questionnaire de Noël auquel les participants ont pu répondre. Cet après-midi a permis aux participants d’échanger sur différents sujets et de profiter d’un dernier moment avant les Fêtes pour se souhaiter une bonne année 2018! Les dents sucrées ont d’ailleurs pu se régaler grâce aux petits gâteaux qu’il y avait.
Dossier à suivre
Amélioration du Programme de solidarité sociale

Par Huguette Vigneau
En janvier dernier, le gouvernement du Québec annonçait le plan d’action gouvernemental pour l’inclusion économique et la participation sociale 2017-2023. Pour les personnes bénéficiant du programme de solidarité sociale parce qu’elles ont des contraintes sévères à l’emploi, il est intéressant d’apprendre que ce plan prévoit une augmentation des revenus pour atteindre, en 2023, le seuil de faible revenu établi selon la mesure du panier de consommation. 

L’APHV-BSL est présente sur le Comité pour des conditions de vie décente, comité du Regroupement des aveugles et amblyopes du Québec (RAAQ). Ce dernier est membre de la Confédération des organismes de personnes handicapées COPHAN.

Bien que le RAAQ accueille favorablement les mesures annoncées par le gouvernement, il souhaiterait que la mesure de solidarité sociale ne considère pas le revenu du conjoint ou de la conjointe. Imaginez Julie qui, bien qu’elle travaille à temps plein, a peine à joindre les deux bouts. Elle tombe en amour avec Jérôme qui bénéficie du programme de solidarité sociale parce qu’il n’a pas pu trouver d’emploi à cause de sa cécité. Si Jérôme demande à Julie de venir vivre avec lui, il devra lui dire qu’elle devra le faire vivre financièrement. Si ça ne change pas, Jérôme risque de rester seul le reste de sa vie. C’est un dossier à suivre...

Voici le communiqué de la COPHAN de décembre dernier tiré du site web : 

http://cophan.org/documentation/communiques-et-lettres-ouvertes/
Plan d’action pour l’inclusion économique et la participation sociale 2017-2023 : les personnes handicapées ont hâte à 2023
Montréal, le 12 décembre 2017

 « Nous accueillons favorablement le Plan d’action gouvernemental pour l’inclusion économique et la participation sociale 2017-2023 » indique Véronique Vézina, présidente de la Confédération des organismes de personnes handicapées du Québec (COPHAN). En effet, si l’essentiel des propositions du Plan est mis en œuvre, les personnes handicapées seront nettement moins pauvres en 2023. Toutefois, nous restons très prudents puisque la quasi-totalité des mesures dépend des prochaines élections provinciales et de certaines modifications législatives.

Le gouvernement instaure un revenu de base pour 84 000 personnes ayant des contraintes sévères à l’emploi. « 440 $ de plus par mois, c’est presque ce que nous proposons. C’est donc une bonne nouvelle… pour 2023 » exprime Mme Vézina. En effet, si le gouvernement maintient le crédit d’impôt de solidarité d’environ 1 000 $ annuel et étend l’admissibilité au programme d’allocation pour le logement, soit un 1 000 $ annuel de plus, les personnes visées vont arriver près du seuil de faible revenu après impôt, 20 675$ par an. Soutenu par le réseau du logement social, le revenu de base serait même légèrement au-dessus. Il ne reste à venir que les annonces de la Société d’habitation du Québec. Nous espérons y lire l’ajout de subvention aux personnes handicapées pour choisir leur lieu de résidence à côté de commerces et de lignes d’autobus accessibles. « Nous voulons aussi faire notre bout pour la mobilité durable », ajoute Camille Desforges, responsable de dossiers à la COPHAN.

Cependant, les personnes hébergées doivent aussi bénéficier du nouveau programme et nous invitons le Ministère du Travail, de l’Emploi et de la Solidarité sociale à agir en ce sens. En effet, ces personnes n’ont la plupart du temps qu’un montant de 212 $ résiduel pour leurs dépenses personnelles une fois l’hébergement payé. Ce montant doit augmenter sous risque que des 440 $ il ne reste rien de plus dans leurs poches. C’est ainsi près de 40 000 personnes qui resteront dans la pauvreté malgré un montant de 5 280 $ de plus par année. Un véritable arrimage doit être effectué entre plusieurs lois et règlements pour que cela n’arrive pas.

L’augmentation des gains d’emploi exemptés à 200 $ est également à souligner. Cette proposition adresse nos demandes. Au Nouveau-Brunswick, c’est 500 $ qui sont exemptés de coupures. Les annonces pour les actifs que les personnes pourront avoir sans coupure sont aussi de bon augure, plusieurs provinces ont déjà agi en ce sens.

La COPHAN souligne la mention dans le Plan de la sortie prochaine de la Stratégie nationale pour l’intégration et le maintien en emploi des personnes handicapées. Attendue depuis plus de 3 ans, cette stratégie permettra notamment de mieux comprendre comment se concrétisera l’annonce dans le Plan d’un meilleur accompagnement vers l’emploi au moment de l’entrée au programme de solidarité sociale. « Le message que des personnes handicapées peuvent et veulent travailler va finir par passer auprès des entrepreneurs, il ne manque que les investissements pour les soutenir », rappelle Mme Vézina, « mais cet accompagnement doit rester volontaire ». Nos attentes sur la Stratégie sont cohérentes avec la volonté du Plan, l’emploi reste la meilleure façon de sortir les personnes de la pauvreté. En conséquence, les investissements dans le contrat d’intégration au travail et dans les entreprises adaptées devront être à la hauteur.

Nous proposons depuis de nombreuses années des solutions pour des conditions de vie décentes aux personnes ayant des limitations fonctionnelles. Ainsi, nous espérons que l’ensemble des parlementaires collaborera pour une adoption rapide d’un projet de loi permettant l’entrée en vigueur de plusieurs des mesures concernant directement les personnes admises au programme de solidarité sociale.

« En attendant 2023, le 73 $ de plus par mois dans les poches des personnes avec des contraintes sévères sont les bienvenues dès février 2018 » indique Mme Vézina.
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La COPHAN est un organisme à but non lucratif incorporé en 1985 qui a pour mission de rendre le Québec inclusif afin d’assurer la participation sociale pleine et entière des personnes ayant des limitations fonctionnelles et de leur famille. Elle regroupe plus de 50 organismes et regroupements nationaux, régionaux et locaux de personnes ayant tout type de limitations fonctionnelles.
Véronique Vézina, présidente 
Pour en savoir plus
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La télécommande adaptée ou simplifiée
Par Éric Côté
La technologie avance à une vitesse phénoménale, ce qui nous donne parfois l’impression d’être dépassés par nos machines. La bonne nouvelle, c’est que cette technologie est aussi au service des personnes handicapées visuelles. C’est pourquoi nous aimerions vous parler de la télécommande adaptée, ou encore simplifiée, qui est maintenant à portée de main. Afin de faire un lien avec ces télécommandes, je vous propose de « zapper » en avril 2011, avec un extrait de l’article de Jessica Canuel-Deschênes qui parle de vidéodescription.

« Nous entendons de plus en plus parler de la vidéodescription. Mais qu’est-ce que c’est? Aussi appelée description sonore, la vidéodescription rend les documents vidéos accessibles aux personnes ayant un problème visuel. On peut la retrouver dans une émission de télé, un film, un document vidéo ou même un document multimédia sur Internet. Elle transmet une description orale détaillée des principaux éléments visuels présents par exemple : les décors, les costumes, les scènes d’action et même les génériques. Cela permet à la personne handicapée visuelle qu’elle soit aveugle ou qu’elle ait une vision partielle de se représenter mentalement ce qui se passe à l’écran. 

Il est intéressant de savoir qu’une courte annonce sonore vous disant : « cette émission est disponible avec vidéodescription » vous informe avant le début de toute émission offerte avec vidéodescription. De plus, un petit logo apparaît au haut de l’écran. Ce ne sont pas toutes les émissions qui sont accessibles, mais plus le temps avance et plus il y en a. La vidéodescription peut être activée ou désactivée». Article par Jessica Canuel-Deschênes, Journal L’Écoute, volume 17, Numéro 2, avril 2011.

La vidéodescription peut être activée ou désactivée à l’aide de votre télécommande, cependant il faut effectuer plusieurs étapes avant d’arriver à l’activer. Comme ce n’est pas chose simple de suivre ces étapes en ayant un handicap visuel, certains câblodistributeurs ont pensé offrir une télécommande adaptée. Cette télécommande simplifiée comporte un bouton d’accès rapide à la vidéodescription. 

Voici les deux modèles de télécommande que nous avons trouvés et qui sont offertes par deux services de câblodistribution : Vidéotron pour les membres de la région du KRTB et Cogeco pour ceux de Rimouski et Mont-Joli.
Vidéotron :

Pour les clients de Vidéotron, il est possible d’acheter une télécommande simplifiée à grandes touches qui offre les fonctionnalités de base pour une utilisation rapide. Cela veut dire que les applications interactives (guide horaire, vidéo sur demande, recherche) ne sont pas accessibles. Cependant, la bonne nouvelle c’est qu’il y a un bouton d’accès rapide qui sert à activer ou à désactiver la vidéodescription. Cette télécommande d’appoint ne remplace pas celle qui est fournie avec le Terminal et elle est compatible avec tous les Terminaux nouvelle génération. Il faut cependant l’acheter au coût de 14,95$ plus taxes. Pour vérifier si votre décodeur peut l’accueillir ou vous procurer la télécommande, veuillez communiquer directement avec le Service à la clientèle de Vidéotron. Le numéro se trouve à la fin de l’article.

Cogeco :

COGECO a une nouvelle télécommande conçue spécifiquement pour les clients handicapés visuels. La télécommande est offerte gratuitement pour les abonnés de Cogeco et fonctionne avec la majorité des décodeurs ainsi qu’avec les convertisseurs numériques (souvent ce que l’on retrouve dans les résidences de personnes âgées).

La télécommande est conçue avec des boutons plus larges, donc plus visibles. Les boutons sont rétroéclairés et les boutons A et B sont programmés pour activer (A) et désactiver (B) la vidéo description automatiquement. Il est possible d’avoir une télécommande gratuite pour chacun des décodeurs inscrits à votre dossier. Pour vérifier si votre décodeur peut l’accueillir ou vous procurer la télécommande, veuillez communiquer directement avec le Service à la clientèle de Cogeco. Le numéro se trouve à la fin de l’article.

Telus :
Pour les clients de Telus, il n’y a malheureusement pas de télécommande adaptée. Cependant, vous pouvez communiquer avec le Service à la clientèle afin d’obtenir de l’aide pour activer la vidéodescription. Le numéro se trouve à la fin de l’article.

En conclusion, si vous êtes intéressés par une de ces télécommandes, nous vous suggérons de téléphoner au service à la clientèle de votre service de câblodistribution afin de vous assurer que votre décodeur est compatible avec la télécommande. Aussi, nous vous recommandons de demander l’aide d’un proche, car il est possible que vous ayez besoin de vérifier le numéro de votre décodeur. À tout moment, la clientèle peut téléphoner pour avoir un soutien technique afin de faire fonctionner la télécommande. Vous trouverez plus bas, les différents numéros des principaux services de câblodistribution.

Service à la clientèle de Cogeco : 1 800-665-5151

Service à la clientèle de Vidéotron : 1 877-512-0911

Service à la clientèle de Telus : 1 800-463-3633

Pour ceux qui veulent essayer de programmer la vidéodescription seul ou avec l’aide d’un proche,  le site Web d’AMI-télé explique à l’aide de vidéos comment activer et désactiver la vidéodescription. Voici le lien : http://www.amitele.ca/acceder-a-la-videodescription

Sources : http://www.amitele.ca/telecommande-cogeco
Journal L’Écoute, volume 17, numéro 2, avril 2011
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http://www.videotron.com/residentiel/television/terminaux-et-accessoires/telecommandes/telecommande-simplifiee
Entrevue
avec Nancy Blais
Par Virginie Breton
Pour cette chronique d’hiver, nous avons invité Mme Nancy Blais à venir nous parler de son travail en tant que professeure de yoga et de pilates au Club Santé 2000. Cette dernière fait partie des membres de l’Association et est atteinte d’une rétinite pigmentaire. Malgré ce handicap visuel, cela fait 25 ans qu’elle travaille pour cette entreprise où elle a été d’abord technicienne en diététique pour accompagner les personnes dans leur perte de poids, puis professeure dans les cours de groupe. Maintenant, Mme Blais enseigne le yoga qui consiste en des exercices de posture accompagnés d’une respiration qui permet d’apaiser l’esprit et de prendre conscience du corps. Quant au pilates, ce sont des exercices pratiqués dans le but d’améliorer la posture, la force, l’équilibre et l’endurance.   

Pendant sa vie professionnelle, Mme Blais a rencontré certaines difficultés en lien avec sa condition visuelle. Par exemple, avoir de la difficulté à voir les clients qui se déplacent ou leur matériel de sport qu’ils déplacent, avoir de la difficulté avec le transport, avec l’éclairage le soir ou ne pas voir des messages qui lui ont été laissés.
Malgré cela, la passion de Mme Blais pour son travail lui a permis de s’adapter et de trouver des moyens afin de continuer d’avancer. En effet, elle est allée chercher l’aider nécessaire. Par exemple, elle a fait appel au centre de réadaptation pour adapter l’éclairage et apprendre l’organisation de sa classe où elle donne ses cours. Elle a aussi organisé sa classe à sa façon. Également, l’utilisation la canne blanche lui a permis de mieux détecter les obstacles dans le centre de conditionnement physique et lui a permis que les clients la voient. Donc, ce sont des modifications et des adaptations qui lui ont permis de continuer de pratiquer son travail.
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Mme Blais encourage toute personne avec un handicap visuel à aller de l’avant dans sa vie professionnelle. Elle confie que c’est en suivant notre cœur et nos passions que la motivation et le courage d’avancer nous permettront de continuer. Comme truc, elle recommande d’expliquer sa situation, d’aller au-devant des gens, d’exprimer clairement ce qu’on veut, ce qu’on veut faire et de ne pas attendre que les gens viennent vers nous. Il ne faut pas hésiter à demander de l’aide afin de mettre toutes les chances de notre côté. Si nous pouvons voir autrement, il y a toujours moyen de faire autrement!

En bref
Par Huguette Vigneau
Nouvelle administratrice au CA de l’APHV-BSL

Dans le journal L’Écoute de décembre dernier, nous avions fait un appel de candidature pour combler le poste vacant au CA de l’APHV-BSL. Une personne a manifesté son intérêt. Il s’agit de madame Julie Boulanger, bénévole correctrice de notre journal. Il me fait plaisir de vous annoncer que les membres du CA ont accepté à l’unanimité cette candidature. Merci à madame Boulanger d’avoir accepté de se joindre à notre dynamique conseil d’administration.

Assemblée générale annuelle
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Vous pouvez déjà inscrire à votre calendrier que notre assemblée générale annuelle se tiendra cette année, le vendredi 8 juin. Comme à l’habitude, vous recevrez une invitation par courrier ou par courriel quelques semaines avant avec tous les détails. 

Carte de membre

Bien que ce ne soit pas obligatoire pour participer aux activités de l’APHV-BSL, prendre sa carte de membre est un appui à la mission de l’Association. Pour les personnes handicapées visuelles, elle donne le droit de vote en assemblée générale. La carte de membre doit être renouvelée chaque année. Elle couvre la période du 1er avril au 31 mars. Lorsque nous envoyons les invitations pour l’assemblée générale, nous invitons les gens qui n’ont pas renouvelé leur carte de le faire au plus tard le matin de l’AGA. Pour les personnes qui sont à leur première adhésion comme membre, elles doivent prendre leur carte au  plus tard en mai puisque chaque nouveau membre doit être accepté par le conseil d’administration. 
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Pour l’année 2018-2019, il faut se rappeler que le coût de la carte de membre sera de 10$, montant qui a été voté par la majorité lors de l’AGA de juin 2017. Vous pouvez payer votre carte de membre en argent ou par chèque à APHV-BSL. Merci de votre engagement envers la mission de l’Association!

Parfum de saison

Fragments de pluie

Les nuages sombres nous bombardent d’eau, vitesse, lumière.

Nous courons sur le trottoir. Les voitures ne se gênent pas pour rouler dans les flaques.

Nous tentons de les éviter.

Une bourrasque sous ton parapluie. Il bondit dans le ciel.

Si seulement, il pouvait s’étendre sur la ville.

Nous pourrions arrêter de courir après le temps.
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Un abribus. Ton regard se pose dans mes prunelles.

Tes lèvres contre les miennes.

Capsule Santé
Trop de protéines, c’est possible?

Par Laurence Pelletier
Les protéines, une tendance?

Christophe est un grand sportif. Tous les matins, il déjeune avec 4 œufs et un "shake" de protéines. Il prend deux "scoops"  de protéines en poudres après chacun de ses entraînements. Son souper contient 2 poitrines de poulet afin de s’approvisionner le plus possible en protéines, puisqu’il lui en faut pour grossir ses mégas muscles. Sophie, sa copine, se demande si elle aussi devrait augmenter son apport quotidien en protéines, même si elle ne fait aucun sport, puisqu’elle se dit que si tout le monde en général le fait, elle devrait aussi. Après tout, les protéines, c’est cool! Si tu te reconnais parmi ces deux types de personnes, c’est peut-être le temps que tu te remettes en question! 

Mais qu’y a-t-il de mal à manger beaucoup de protéines?

Consommer plus de protéines dont ton corps a besoin quotidiennement n’est bénéfique en aucun point. À moins d’être un sportif de très haut niveau ou de pratiquer un sport régulier, il n’y a aucun atout à augmenter ton apport quotidien en protéines. Quant aux sportifs, ils n’ont nullement besoin d’en manger des tonnes! Contrairement à plusieurs personnes qui pensent que, plus il y en a, mieux c’est, ce n’est pas tout à fait vrai. En effet, un excès, c’est possible, et ça peut causer quelques problèmes : « Une partie des protéines consommées en excès sont rejetées dans l'urine. Manger trop de protéines peut donc surcharger le travail de vos reins et les endommager »1. Et qui dit protéines dit calories. Donc, un surplus sera aussi emmagasiné sous forme de graisse, puisque si tu en manges plus que ce dont tu as besoin, au final, c’est un surplus calorique dans ta journée! Je ne pense pas que ton but en mangeant des protéines est de prendre du poids! Bref, même si tu es un grand sportif comme Christophe et que tu veux des gains, ou comme Sophie qui voudrait en manger plus puisque c’est à la mode, il n’y a aucun bénéfice à consommer plus de protéines que ta valeur quotidienne. Tu vas juste prendre le risque d’endommager tes reins ou de changer ta taille de pantalon. Comme dans toute chose, la modération s’applique!
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Alors, quels sont tes besoins? 

« Pour la population en générale, les besoins quotidiens en protéines sont de 0,8 g de protéines par kg de poids. Ils augmentent jusqu'à 1,6 et 1,7 g/kg dans le cas d'un entraînement sérieux axé sur la force musculaire »2. Les protéines « aident à la récupération et à la régénération du tissu musculaire, c’est donc pourquoi les sportifs en ont naturellement plus besoin »3, mais ceux-ci doivent aussi respecter leur limite! Dis-toi que tu en manges déjà suffisamment si tu as une alimentation saine et variée.

En plus, tu négliges d’autres aliments importants pour ta santé
Si tu es trop axé sur les protéines, « [ta] consommation d’aliments sains fournissant des éléments nutritifs essentiels est restreinte. Les personnes soumises à une telle diète sont donc plus à risque de carence en vitamines du groupe B, en vitamine C et en calcium »4.  Il est beaucoup mieux d’opter pour une alimentation saine et variée, c’est-à-dire riche en fruits et légumes, en grains entiers, modérée en gras et en protéines. Une assiette équilibrée est donc composée entre 45 et 65% de glucides, de 20 à 35% de lipides et quant aux protéines, uniquement entre 10 et 35% 5. Comme tu l’as vu, il ne t’en faut pas autant que ce que tu pensais! En ayant une alimentation variée, tu seras sûr que ton corps sera en santé et comblé en tous ses nutriments. Ça s’applique aussi pour Christophe et compagnie, qui en adoptant ce mode alimentaire, auront tout autant de la performance à longue durée dans leur sport. L’équilibre alimentaire, c’est la clé!
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Sur la trace de nos ancêtres

Antoine Roy dit Desjardins et Marie Major 

Par Monique Bélanger

L'Association des Familles Roy d'Amérique a répertorié vingt-quatre ancêtres différents, sans liens entre eux, portant le patronyme Roy. Je choisis celui dont je descends — même si je ne porte pas son nom — par Anna Roy dit Lauzon, ma grand-mère paternelle.
Cet ancêtre, c’est Antoine Roy dit Desjardins, fils d’Olivier et de Catherine Bodergé, baptisé le 23 mars 1635, à Saint-Jean de Joigny, France. Ses parents étaient décédés avant son départ pour la Nouvelle-France où il est arrivé le 18 juin 1665, comme soldat du régiment de Carignan. Il compte, parmi ses descendants, des Roy dit Desjardins, des Roy dit Lauzier, des Roy dit Lauzon. Il compte aussi des Desjardins et des Lauzier qui n'ont conservé que le surnom ainsi que toute sa descendance par les femmes qui ne pouvaient transmettre son nom. 
À l'âge de 33 ans, Antoine Roy a épousé Marie Major, 31 ans, le 11 septembre 1668, à Québec. Marie, fille de Jean Major et de Marguerite LePelé, a été baptisée le 26 février 1637, à Saint-Thomas de Touques, Normandie, France. Elle est arrivée en 1667, avec 300 livres de biens personnels plus une dot du roi de 50 livres. Elle faisait partie du contingent des Filles du Roi arrivé cette année-là. 
Antoine et Marie ont été recensés avec leur fils Pierre, en 1681, à Batiscan. Ils possédaient deux bêtes à cornes et cinq arpents en culture. On ne tenait pas compte des terres non entièrement payées, dont une achetée pour son fils et une autre achetée conjointement avec son épouse. Endetté, harcelé par ses créanciers, Antoine a quitté Batiscan, en 1683, pour aller travailler à Montréal. Il logeait chez Julien Talua. Il y est retrouvé et poursuivi en justice pour dettes impayées. Le 10 juillet 1684, Antoine Roy, 49 ans, est assassiné par Julien Talua qui avoue son crime et tente de se justifier en disant qu'il avait surpris Antoine Roy au lit avec Anna Godeby, son épouse. Talua a échappé à la justice en s'enfuyant et son épouse a été bannie à vie de Montréal. 
Marie Major s'est rendue à Montréal, réclamant justice pour la mort de son mari, mais en vain. De plus, les créanciers d'Antoine Roy ont fait saisir les biens laissés par le défunt, privant Marie de toute ressource. Réfugiée à Québec avec son fils de 15 ans, Marie Major est entrée à l’Hôtel-Dieu où elle est décédée, à 52 ans, le 8 décembre 1689. 
Pierre Roy-Desjardins, fils unique d’Antoine et de Marie, est né le 18 décembre 1669, à Batiscan. Il était tonnelier, menuisier et charpentier. Il est le père de 19 enfants issus de trois mariages. Il est décédé à 65 ans, le 29 avril 1734, à Repentigny. 

Antoine Roy n'est pas l'ancêtre rêvé. Faire de la généalogie ne consiste pas à chercher des titres de noblesse, mais à rechercher la vérité historique. 
Sources :   

Fichier Origine, no 243668 ;    

JETTÉ, René, p. 1018, 1929 ; 

Hermel Roy, "L'établissement du coupe Antoine Roy dit Desjardins et Marie Major à Batiscan", L'Ancêtre, vol. 43, no 319 

Diverses sources consultées sur le Web. 
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Le goût de lire
Suggestion d’Irène Turcotte
Pour cette chronique, nous vous proposons la lecture du livre « Le temps des regrets » de Mary Higgings Clark qui nous a été suggérée par Mme Turcotte. Voici donc le résumé de ce roman policier :
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« Delaney Wright est au sommet de sa carrière : couvrir le procès le plus sensationnel du moment vaut à cette jeune journaliste d'être promue au JT de 18 heures! Le cas de Betsy Grant, accusée d'avoir tué son mari, un riche médecin, fascine le public. D'autant que si nombre d'indices accusent la veuve, celle-ci est prête à tout pour prouver son innocence. Y compris à refuser la négociation de peine que lui propose son avocat. Delaney, convaincue que Betsy n'est pas coupable, veut l'aider à tout prix. Mais, au moment où le procès commence, ses amis Alvirah et Willy Meehan lui révèlent un secret qui la bouleverse : l'identité de sa mère biologique qu'elle ignorait jusqu'alors. »
Si vous êtes intéressés par ce livre, vous pouvez contacter la SQLA  au 1 866-410-0844 ou au http://www.banq.qc.ca/sqla/. La cote de ce livre est DC 7377. Bonne lecture!
Une touche d’humour

L’amour selon les enfants
Pourquoi 2 personnes tombent-elles amoureuses?

- Personne ne connaît vraiment les raisons, j'ai entendu dire que cela a quelque chose à voir avec l'odeur, c'est pourquoi les parfums et les déodorants sont si populaires. (Jan 9 ans)

- Cela a quelque chose à voir avec être transpercé par une flèche, mais après, c'est beaucoup moins douloureux. (Harlen 8 ans)

Pourquoi les amoureux se tiennent-ils la main?
- C'est pour être certains que leurs bagues ne tombent pas parce que les bagues coûtent très cher. (Dave 8 ans)

Comment faire pour que l'amour dure?

- Il faut passer tout son temps à aimer au lieu d'aller au bureau. (Tom 7 ans)

Source : http://v.tomeno2.free.fr/blagues/amour.htm
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Jeu de mots
Par Huguette Vigneau
Question de travailler un peu vos méninges, nous vous proposons une charade pour la chronique de Jeu de mots. Nous vous donnons quelques indices pour vous faire découvrir ce que l’on souligne depuis 1947. Cela va comme suit :
- Mon 1er mot est un ensemble de 7;
- Mon 2e et mon 3e mot mis ensemble signifieraient « Plus loin que »;
- Mon 4e mot est une petite femelle;
- Mon 5e mot est comme la neige;
 Mon tout est une occasion de sensibiliser la population sur la réalité des personnes vivant avec une perte de 
vision.
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La réponse se retrouve à la page 36 du journal.

À l’agenda

	Mercredi 

pm
	Le 7 mars, rencontre de groupe à Matane.

Tous les 3e mercredis du mois, rencontre de groupe à Rivière-du-Loup.


	Jeudi 

am
	Tous les 1ers jeudis du mois, déjeuner-causerie à Rimouski.


	Vendredi 

am
	Le 9 mars, rencontre de groupe à Amqui.
Le 8 juin, assemblée générale annuelle à Rimouski.


Réponse du jeu de mots

« Semaine de la canne blanche »

Lorsqu’elle a été inventée, la canne blanche a permis d’augmenter la qualité de vie de ses utilisateurs. Elle représente la liberté et l’autonomie. Depuis 1947, la première semaine de février est reconnue au Canada comme étant la « Semaine de la canne blanche ». De nos jours, cette semaine est l’occasion de sensibiliser la population à la réalité des personnes vivant avec une perte de vision.
VERSIONS DISPONIBLES :
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Par courriel 

sur CD

ou en braille

ONT COLLABORÉ À CE JOURNAL : 

Huguette Vigneau, Éric Côté, Virginie Breton, Véronique Jean, Laurence Pelletier, Monique Bélanger, Gaétan Banville, Mérydelle Bourgault et Julie Boulanger.
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Voir autrement…

C’est possible!

Nos objectifs : 

· Améliorer la qualité de vie des personnes

     handicapées visuelles;

· Briser l’isolement;

· Défendre et promouvoir les droits des

     personnes handicapées visuelles;

· Favoriser la participation sociale des

     personnes handicapées visuelles dans toutes

     les sphères de l’activité humaine.

Pour en savoir plus :
Association des Personnes Handicapées Visuelles 

du Bas-Saint-Laurent

376 Boul. Jessop

Rimouski QC G5L 1M8

Téléphone : 418-723-0932

Téléphone sans frais : 1-888-314-3456

Site web : www.aphvbsl.org
Courriel : aphvbsl@globetrotter.net
AVIS





Toute reproduction partielle ou totale du contenu de ce journal est fortement encouragée à condition de mentionner la source.
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